
« Tout est entre les     
  mains de Dieu »

Célébration des soixante ans de présence Des Religieuses Hospitalières  
de Saint-Joseph à San José de Ocoa, République Dominicaine 



Pour le 60ème de Ocoa
« Magnifiez avec moi le Seigneur, exaltons tous ensemble son nom ». Ps 33(34),4

Il y a 365 ans (en 1659), trois Hospitalières de la toute jeune Congrégation fondée par 
Jérôme Le Royer de la Dauversière et Marie de la Ferre, partaient de la France, pour le 
lointain Canada pour «servir le Christ dans la personne des malades» à l’Hôtel-Dieu fondé 
par Jeanne Mance.

Il y a 60 ans (en1964), deux vaillantes Hospitalières, Sœur Mary de l’Assomption et Rita 
Wood, partaient de Kingston Ontario, première fondation partie de Montréal en 1845. Elles 
répondaient à un appel du Seigneur, de servir les pauvres et les malades en République 
Dominicaine.

Aujourd’hui, en parcourant cet album souvenir, c’est avec reconnaissance et action de grâce 
que nous nous souvenons de cette histoire et des personnes qui l’ont vécue. 

Une trentaine de RHSJ ont œuvré dans le don de soi le plus total. Elles ont suscité et formé 
de nombreux bénévoles et, depuis 2010, de nombreuses personnes se sont engagées 
comme Associé.es au charisme et à la spiritualité de la Congrégation. Aujourd’hui, une seule 
Hospitalière poursuit l’œuvre commencée en 1964.

Que de motifs d’action de grâce et d’espérance en cette année où nous célébrons les 60 ans 
de notre mission à Ocoa.

Merci à toutes les personnes qui se sont impliquées dans l’élaboration de cet Album-
souvenir. Qu’il soit un stimulant à poursuivre la mission de « témoigner d’un Dieu Amour 
qui unit et qui libère » 

Ad multos Annos !

 Nicole Gaudet, rhsj

Supérieure générale



Début de la mission RHSJ en République Dominicaine
En réponse à l’appel lancé par le pape Jean XXIII en 1961 pour 
que des missionnaires catholiques soient envoyés servir en 
Amérique latine, les Religieuses Hospitalières de Saint-Joseph 
de la Province Saint-Joseph ont commencé à chercher des 
endroits où elles pourraient être utiles. L’Archevêque d’Ottawa 
leur a recommandé d’entrer en contact avec le Père Lawrence 
Hart des Missions Étrangères de Scarboro, en service à Baní, 
République Dominicaine.  Les RHSJ ont alors commencé à explorer 
la possibilité d’établir une mission en République Dominicaine. 
Par l’intermédiaire du père James Moriarty, SFM, elles ont appris 
qu’un hôpital était en construction à Monte Platon et qu’elles 
pourraient l’administrer; deux Sœurs ont été nommées à la 
nouvelle mission. Alors que les Sœurs se préparaient à partir pour 
la République Dominicaine, elles apprirent que l’hôpital de Monte 
Platon avait déjà été ouvert et qu’il ne leur serait pas possible de le 
reprendre. Elles ont néanmoins décidé d’y aller, car elles savaient 

pouvoir trouver un endroit approprié pour établir une mission, 
une fois rendues dans le pays.

Les Sœurs Mary of the Assumption (Mary Cauley Murray) et Rita 
Wood quittèrent la Maison Provinciale d’Amherstview, Ontario, 
Canada, le 30 juin 1964. Elles passèrent quelques jours à New 
York avant de repartir pour Saint-Domingue, en République 
Dominicaine. Elles y sont arrivées le 4 juillet 1964, séjournant 
d’abord chez les Sœurs Grises de l’Immaculée-Conception de 
Pembroke dans la ville de Yamasá.

Elles passèrent les mois suivants à parcourir le pays à la recherche 
de lieux où établir leur mission, à prendre des cours d’espagnol et 
à travailler dans les cliniques avec les Sœurs Grises et autres. Le 
lendemain de leur arrivée, elles y ont soigné leur premier patient, 
un garçon souffrant de maux de dents.

Le 4 août, exactement un mois après leur arrivée dans le pays, 
elles visitèrent San José de Ocoa pour la première fois et, par 
l’intermédiaire du père Joseph Curcio, SFM, des discussions ont 
commencé pour qu’elles établissent leur mission dans cette ville. 
La paroisse locale et le service de santé ont appuyé les RHSJ pour 
qu’elles assument l’administration de l’hôpital, qui avait été 
construit mais n’avait jamais été mis en service. Il avait toutefois 
besoin de rénovations majeures, car il avait été endommagé par 
un tremblement de terre et il n’y avait pas d’équipement dans 

l’installation. Outre l’hôpital, les Sœurs reconnaissaient qu’il 
y avait un grand besoin dans la communauté et elles se sont 
arrangées pour louer un cabinet de médecin vacant, afin d’établir 
une clinique pour les gens pauvres de la région. Comme l’écrivait 
Sœur Mary de l’Assomption dans une lettre à la Supérieure 
Provinciale, Sœur Elizabeth MacPherson, à la fin du mois d’août, 
au sujet de la décision d’aller à Ocoa : « Tout est entre les  
mains de Dieu ».

Le 16 novembre, elles emménageaient dans leur nouveau couvent à la Calle 27 Febrero #23.  
La mission RHSJ à San José de Ocoa commençait. 



La mission RHSJ à ses débuts : L’ouverture de la clinique des 
Sœurs et le début des programmes éducatifs. 
Après l’arrivée de Sœur Mary of the Assumption et de Sœur Rita 
Wood à San José de Ocoa, le 16 novembre 1964, elles débutaient 
le processus de plusieurs mois de préparation du bâtiment de la 
clinique, en vue de son ouverture. Bien qu’elles aient prévu que la 
clinique ouvrirait au début de janvier 1965, il leur a fallu attendre 
à la fin du mois de mars pour terminer les préparatifs. Cependant, 
elles ont commencé à voir les patients immédiatement. Elles ont 
dit aux prêtres de la paroisse que les cas urgents pouvaient être 
traités dans leur couvent et qu’elles avaient également commencé 
à faire des visites à domicile à ceux qui étaient très malades dans 
leur maison. Bien que leurs ressources étaient très limitées avant 
l’ouverture de la clinique, les RHSJ ont traité les personnes dans 
le besoin autant qu’elles en avaient la possibilité, prenant soin 
des blessures, des infections et d’autres affections, et aidant aux 
accouchements. Elles fournissaient des médicaments ainsi que de 
la nourriture et des vêtements, car elles étaient témoin de l’impact 
de la pauvreté et de la malnutrition sur la communauté locale, en 
particulier sur les enfants. 

Les Sœurs ont également débuté leur travail de sensibilisation 
dans les campos, en commençant par tenir une clinique à Sabana 
Larga tous les mercredis. Au début, elles soignaient plus de 100 
patients pendant leur visite de deux heures ; ce nombre allait 
bientôt passer à 300.  Elles devaient ensuite distribuer des billets 
aux gens pour gérer le nombre de personnes qui cherchaient à 
être soignées pour des maladies, comme le rhume, les parasites, 
les pieds infectés, l’arthrite, le paludisme, la dysenterie et les 
problèmes cardiaques.  Elles commenceraient par visiter d’autres 
campos, fournissant des traitements médicaux, des vêtements et 
de la nourriture selon les ressources disponibles. 

Le 3 mars 1965, la communauté des RHSJ d’Ocoa s’agrandit avec 
l’arrivée de Sœur Mary Joseph Mazerolle. Sœur Maria José ou « 
Mary Jo », comme on l’appelait, a assumé plusieurs rôles, dont la 
cuisine et la couture pour les RHSJ et les prêtres de la paroisse ; 
en juillet, elle a commencé à enseigner à faire des gâteaux aux 
filles de la région. Elle a ensuite offert des cours de couture. Ce 
fut le début de l’enseignement prodigué par les RHSJ à Ocoa, qui 
se développerait par des cours formels de cuisine et de couture. 
L’enseignement aux jeunes enfants commença après l’arrivée de 
Sœur Conway (Florence Daigle) en octobre 1965. Sœur Conway a 
commencé à enseigner le catéchisme et les métiers d’art et, après 
l’achèvement d’un bâtiment scolaire en juillet 1966, elle débutait 
l’enseignement au cours élémentaire. À la fin de cette année, il y 
avait 100 élèves inscrits. 

S’appuyant sur ces premiers succès en éducation, 
les Sœurs ont développé les programmes du 
Centre éducatif Padre Arturo (Centro Educativo 
Padre Arturo).  Bénit et inauguré le 20 mai 1967, 
le centre composé de trois bâtiments porte le 
nom du père Arthur MacKinnon, SFM qui a été 
assassiné pendant les bouleversements politiques 
de 1965.  Le centre abritait l’école primaire, 
l’école de cuisine et de couture et une école de 
menuiserie.  

En voyant entre 100 et 200 patients par jour à leur clinique, les 
Sœurs ont traité un nombre extraordinaire de personnes : en 
1966, les RHSJ ont soigné plus de 18.000 patients et, entre janvier 
et septembre 1967, elles ont enregistré plus de 20.000 visites. 
À ce moment-là, le médecin, dont la clinique leur était louée, 
souhaitait revenir à Ocoa et elles ont entamé des discussions pour 
finalement assumer l’administration de l’hôpital. Après plusieurs 
mois de négociations et de planification, le gouvernement signait 
l’accord et les Sœurs fermèrent leur clinique le 6 février 1968 et 
emménagèrent à l’hôpital. 



Peu de temps après le déménagement à l’hôpital, Sœur 
Mary Alice Hurley (Sr. Alicia) est arrivée, augmentant les 
ressources en soins infirmiers pour les Sœurs d’Ocoa.  La 
fondatrice de la mission, Sœur Mary of the Assumption 
revenait au Canada en 1971 pour raison de santé, et deux 
Sœurs RHSJ de la Province de Notre-Dame de l’Assomption 
du Nouveau-Brunswick sont venues aider à Ocoa. Soeurs 
Fredonia Guitard et Jeannette Léger sont arrivées en 1971 
et y sont restées jusqu’en 1973 et 1974 respectivement, 
avec Soeur Guitard comme administratrice de l’hôpital et 
Soeur Léger comme directrice de l’hospice. 

Les Sœurs Patricia Cuddihy et Theresa Mann ont été 
envoyées en mission à Ocoa en 1972, et les Sœurs Cecile 
Smith et Ruth Resch sont arrivées en 1973, chacune 
apportant une riche expérience en administration des soins 
infirmiers et de l’hôpital. 

En septembre 1974, les Sœurs ont ouvert leur clinique pour 
bébés afin d’offrir de l’enseignement aux mamans, tout 
en administrant des vaccins et distribuant du lait en vue 
d’aider à prévenir la malnutrition. 

Après avoir suivi un cours de huit mois à Saint-Domingue, 
Sœur Patrica Cuddihy dirigea une clinique spécialisée 
en dermatologie dans le but d’identifier les personnes 
atteintes de la lèpre. Elle a opéré cette clinique à Ocoa 
de 1975 à 1979, date à laquelle elle l’a transférée à une 
personne laïque qu’elle avait formée.

Sœur Jane Wahleithner est arrivée à San José de Ocoa 
en 1979 et elle s’est consacrée tout particulièrement aux 
soins des nouveau-nés, notamment les orphelins et les 
prématurés, offrant souvent des soins 24 heures sur 24 à 
ces bébés extrêmement vulnérables. 

Afin de procurer plus d’espace aux cliniques pour bébés 
et aux cliniques dermatologiques, les Sœurs ont quitté 
l’hôpital pour s’installer dans une maison qui appartenait 
à la paroisse et qui avait été rénovée pour elles.  Elles 
sont arrivées à leur nouveau domicile, le Convento Santa 
Familia, le 9 janvier 1976. 

Bâtir sur leurs 
fondations en soins  
– L’Hôpital et l’Hospice 
Après la fermeture de la clinique et le transfert de leurs effets personnels à l’Hôpital San 
José, le 13 février 1968, les RHSJ ont emménagé dans leur nouveau domicile situé dans 
une aile attenante à l’hôpital.  Elles ont pris la responsabilité de l’hôpital le 1er mars et 
Sœur Mary of the Assumption a été nommée administratrice.  La qualité des soins offerts 
aux patients s’est immédiatement améliorée grâce à l’accès à des médicaments, à une 
meilleure alimentation et à de la lingerie, ce qui n’était pas disponible auparavant. La 
construction d’une nouvelle annexe a également commencé en décembre, permettant ainsi 
la réorganisation et l’extension des services.

Au moment où elles ont repris l’hôpital, il y avait 40-50 patients hospitalisés, une grande 
clinique ambulatoire, une clinique de santé publique hebdomadaire. Les Sœurs continuaient 
à soutenir les cliniques dans les zones rurales avec une clinique permanente ouverte à 
Arroyo Cana. Elles ont également continué à enseigner au Centre Éducatif Padre Arturo et 
elles ouvriraient bientôt la première des écoles de couture dans les campos, avec les cinq 
autres écoles déjà établies en 1971.

Reconnaissant les grands besoins des personnes âgées de la région, un foyer pour les 
personnes âgées démunies a été rapidement planifié.  Le Hospicio San Antonio a été ouvert 
en face de l’hôpital en mai 1969, avec une capacité d’accueil de 20 résidents ; il a été agrandi 
par un ajout, achevé en juin 1971, pour prendre soin de 30 personnes de plus. 



Dès le début de leur mission à San José de Ocoa, les RHSJ voulaient que 
leur vie soit consacrée à aider les pauvres, les malades et les nécessiteux, 
afin d’inspirer des femmes du milieu à s’engager dans la vie religieuse. 
Quinze ans après leur arrivée en République Dominicaine, la première 
aspirante rejoignait la communauté. 

Teófila de los Santos Presinal avait appris à connaître les Sœurs au 
fil des ans et commença un processus de discernement concernant 
son entrée dans la Congrégation.  Elle travaillait avec les Sœurs à la 
clinique de vaccination et commença à travailler avec les jeunes de la 
paroisse, leur enseignant le catéchisme et les préparant aux sacrements.  
Après plusieurs années, elle a officiellement demandé à rejoindre la 
Congrégation.  En mars 1979, elle a été acceptée comme postulante 
non-résidente.  En mars 1980, elle a obtenu son diplôme d’infirmière 
auxiliaire et a commencé à travailler à l’Hôpital San José. Le 1er mai de 
cette même année, elle est devenue postulante résidente, vivant avec 
les RHSJ dans leur couvent.  Après deux ans de vie et de travail avec les 
Sœurs et la poursuite du programme de formation, Sœur Teófila a été 
acceptée comme novice.  Elle a passé deux ans au noviciat des RHSJ du 
Pérou, pour revenir à San José de Ocoa et faire sa première profession le 
19 mars 1984.  Elle prononça ses vœux perpétuels le 17 mars 1990. 

Les programmes de santé et d’enseignement continuaient à se 
développer.  Des spécialités supplémentaires ont été ajoutées au Centro 
Padre Arturo avec la construction d’un nouveau bâtiment, qui a été 
achevée en novembre 1984, ce qui a permis l’introduction des travaux 
d’argenterie, de polissage de pierres précieuses, et de travaux fins du 
bois, avec une nouvelle extension pour accueillir une école d’informatique 
en 1987.  En raison de l’accroissement des besoins, une troisième année 
a été ajoutée à l’école primaire en 1986 et d’autres centres de couture ont 
été créés dans les campos.  Une nouvelle annexe à l’hospice a été ouverte 
en 1985 et un nouveau bâtiment, le Hogar de Ancianos San Antonio de 
Padua a été ouvert en 1991.  Les Sœurs soutenaient 13 cliniques rurales 
en 1987 et le « programme du lait » était mis en œuvre dans 21 villages, 
desservant 700 familles en 1988. 

Les Sœurs ont siégé au comité local de réadaptation pendant de 
nombreuses années, dont la présidente a été Sœur Mary Joseph en 
1985. Mais les patients devaient se rendre à Baníor Santo Domingo pour 
y être soignés.  Le centre de réadaptation d’Ocoa a été officiellement 
fondé le 14 octobre 1987, et les visites mensuelles d’un médecin et de 
thérapeutes ont commencé le 5 février 1988, en utilisant l’espace de 
l’hôpital jusqu’à la construction du bâtiment pour les accueillir.  Après des 
années de collecte de fonds et de construction, le Centro de Rehabilitación 
Hermana Maria José fut ouvert le 20 novembre 1993. 

Un temps de 
croissance et 
d’espérance 

les RHSJ de San José de Ocoa 
dans les années 1980 – 1990  



Élargir leur mission 
en République Dominicaine en ce nouveau millénaire  
– Les RHSJ dans les années 2000
Le 2 février 2001, Sœur Ana « Theany » Illuminada Nuñez prononça 
ses vœux à San Jose de Ocoa, devenant ainsi la deuxième 
Dominicaine à entrer dans la Congrégation des Religieuses 
Hospitalières de Saint-Joseph.  La relation de Sœur Theany avec 
les RHSJ a commencé quand elle était très jeune, lorsque sa 
mère fut gravement malade et que les Sœurs avaient pris soin 
d’elle.  Theany a déménagé au Hogar San Antonio après le décès 
de sa mère et a fréquenté l’école primaire au Centro Padre Arturo.  
Elle a commencé à faire du bénévolat à l’hospice et à travailler 
à la clinique de vaccination.  Après avoir terminé ses études 
secondaires, elle a fréquenté l’Université de Saint-Domingue et 
a obtenu son diplôme d’infirmière en 1990, date à laquelle elle a 
commencé à travailler comme infirmière superviseure à l’Hôpital 
San José.  Depuis de nombreuses années, Theany désirait entrer 
chez les RHSJ. Après avoir obtenu son diplôme d’infirmière, elle a 
été acceptée comme postulante le 6 février 1991.  Après un an de 
postulat à Ocoa, elle s’est rendue au Pérou où elle a complété son 
postulat pendant deux autres années. Puis, elle a suivi la formation 
de deux ans comme novice. Elle est retournée à Ocoa, fait sa 
première profession le 20 mars 1995 et travaillé à divers titres, 
notamment comme infirmière superviseure à l’hôpital, œuvrant 
auprès des personnes vivant avec le VIH dans le diocèse et comme 
directrice spirituelle d’un groupe de jeunes de la paroisse.   

Peu de temps après avoir prononcé ses vœux perpétuels, Sœur 
Theany jouera un rôle essentiel dans la deuxième mission de la 
RHSJ en République dominicaine.  Au début de 2001, les Sœurs ont 
été approchées par le Club des Lions de Cotuí, qui leur a demandé 
d’assumer la responsabilité du foyer pour personnes âgées, qu’ils 
avaient construit dans leur ville.  Après des mois de réunions, de 
discussions et l’obtention des autorisations nécessaires, les RHSJ 
sont devenues les administratrices du Hogar de Ancianos Club de 
Leones e Inmaculada Concepción de Cotuí, connu localement sous 
le nom de El Hogar.  Sœur Theany s’y rendit le 27 octobre 2001 et 
Sœur Cécile Smith l’y rejoignit le 1er novembre. La bénédiction 
officielle a eu lieu le 6 novembre. À la fin de l’année, elles avaient 
hébergé 23 résidents et ce nombre augmenta rapidement. 

En plus de l’augmentation du nombre des résidents, les services 
offerts se sont également développés.  Au Centro de Salud, une 
clinique d’ophtalmologie et une clinique du diabète ont été 
ouvertes, ainsi qu’une clinique de cardiologie qui a fonctionné 
jusqu’en 2003.  Puis, Sœur Theany a été transférée au Pérou pour 
suivre le programme de formation à la vie religieuse et Sœur Juana 
Beltrave Acuña est venue du Pérou à Cotuí, rejoindre Sœur Cécile.  

En 2009, la maladie a forcé sœur Cécile à retourner aux États-
Unis et Sœur Juana devant retourner au Pérou, alors les RHSJ ont 
décidé de renoncer à l’administration de cette mission afin que 
les Sœurs puissent se concentrer sur San José de Ocoa.  Le 1er 
décembre 2009, le Hogar de Ancianos a été officiellement transféré 
à une communauté de Sœurs Franciscaines.

À Ocoa, le groupe des Associés aux RHSJ en République 
Dominicaine a été formé au début des années 2000. Sœur Teófila 
a commencé à travailler en 2009 avec les personnes intéressées 
par la mission des RHSJ. Le premier rassemblement eut lieu le 
21 décembre 2009.  La première cérémonie d’engagement du 
premier groupe de onze Associés à San José de Ocoa a eu lieu 
le 19 mars 2010.  Par la prière et le service, ces laïcs dévoués 
poursuivent la mission des Sœurs dans leur communauté locale. 

Sœur Theany Nuñez est décédée le 30 décembre 2020 après une 
brève maladie. Elle est la seule RHSJ inhumée à San José de Ocoa. 
On se souvient de Sœur Theany, de son amour des Sœurs et de sa 
fidélité envers la Congrégation, de son amour des jeunes et de son 
engagement envers les pauvres.



Soixante ans plus tard
la mission des RHSJ se poursuit, aujourd’hui et dans l’avenir
Dès le début de la mission RHSJ en République dominicaine, 
l’objectif était d’offrir des soins compatissants aux pauvres,  
aux malades et aux nécessiteux, tout en renforçant l’autonomie  
de la communauté locale et sa capacité d’assumer la 
responsabilité des institutions qui ont été fondées ou  
initialement opérées par les Sœurs.  

Après des années de gestion et d’appui minutieux,  
c’est exactement ce qui s’est passé.  L’Hôpital San José, le Hogar 
de Ancianos San Antonio, le Centro Padre Arturo et le Centro De 
Rehabilitación Hermana Maria José sont désormais gérés par  
des laïcs de la communauté locale et ces institutions continuent  
à prospérer et à se développer. 

La mission d’aider les pauvres, les malades et les plus nécessiteux 
à San José de Ocoa se poursuit, car le besoin est encore grand. 
Sœur Teófila de los Santos, la seule RHSJ actuellement à Ocoa, 
continue de travailler sans relâche dans la communauté locale. 

Sœur Teófila a été impliquée dans des cliniques de vaccination,  
au Comité diocésain pour les vocations et la pastorale des jeunes, 
la pastorale de la santé du diocèse de Baní ; elle a été membre  
du conseil d’administration du centre de réadaptation, et a 
collaboré au ministère paroissial pour les jeunes et les familles  
du village de Rancho Arriba.

Elle agit également comme animatrice pour les groupes qui 
viennent travailler, apprendre et servir à San José de Ocoa et dans 
les environs. Depuis les premiers jours de la communauté RHSJ à 
Ocoa, les Sœurs ont accueilli des visiteurs pour de longs et courts 
séjours, y compris d’autres religieux, des membres du clergé, des 
étudiants et des professionnels de la santé qui se trouvent dans la 
région. Bien que cela ait débuté de manière informelle et à petite 
échelle, au fil des ans, les RHSJ ont commencé à être une ressource 
essentielle pour les groupes venant en République Dominicaine 
afin d’offrir des soins et acquérir de l’expérience en bénévolat dans 
un pays en développement.

Plusieurs groupes ont établi une relation de longue date avec 
Ocoa et viennent maintenant chaque année, y compris des 
étudiants du secondaire et des étudiants universitaires de 
Hamilton, de Cornwall et d’Ottawa en Ontario et de partout au 
Québec ; infirmières de Barrie (Ontario); bénévoles de Burlington 
(Vermont); et en d’autres domaines. Ces bénévoles s’engagent 
dans des projets de construction, fournissent des soins médicaux, 
travaillent avec les étudiants et apportent une aide en fonction de 
leurs compétences et intérêts.

Le 26 juin 1982, le Dr. Frank Serio, un dentiste du Maryland, est 
arrivé à Ocoa sous les auspices de la Catholic Medical Mission 
Board et il a passé un mois à prodiguer des soins dentaires aux 
personnes dans le besoin. L’année suivante, il est revenu avec 
quelques-uns de ses élèves et, dans les années qui ont suivi, il 
amenait deux groupes par année, pendant plusieurs semaines

chacun. Le Dominican Dental Mission Project, comme on l’appelle 
aujourd’hui, a prodigué des soins à plus de 68 000 Dominicains au 
cours des 42 dernières années et les Religieuses Hospitalières de 
Saint-Joseph, Sœur Teófila en particulier, ont joué un rôle essentiel 
pour convoquer les patients dans les villages, pour le soutien 
logistique à l’emménagement et l’organisation des espaces 
cliniques, des fournitures, du transport et de l’hébergement.

Depuis 60 ans, les Religieuses Hospitalières de 
Saint-Joseph ont eu un impact incommensurable 
dans la population de San José de Ocoa, et le 
travail commencé en 1964 par les Sœurs Mary of 
the Assumption et Rita Wood se poursuit à travers 
Sœur Teófila et les personnes associés aux RHSJ.



ligieuses Hospitalières de St. Joseph ayant 
servi en République dominicaine

1964-2024
Sœur Mary Cauley Murray (Mary of the Assumption) - Fondatrice

Sœur Claire Rita Wood - Fondatrice

 Sœur Marie Mazerolle (Mary Joseph)
Sœur Florence Daigle (Conway)
Sœur Gertrude Delaney (Borden)
Sœur Dorothy McParland
Sœur Terisita Superficielle
Sœur Grace Trudell
Sœur Mary Hurley
Sœur Helen Burns
Sœur Patricia Keeley
Sœur Beatrice Jimmo
Sœur Margaret Ann McKinnon
Sœur Fredonia Guitard
Sister Jeannette Léger
Sœur Margaret Morrissey
Sœur Ferne Rideout

Soeur Theresa Mann
Sœur Patricia Cuddihy
Sœur Mary Coderre
Sœur Isabel MacLaughlin
Sœur Ruth Resch
Sœur Cecile Smith
Sœur Agnes Fadden
Sœur Jane Wahleithner
Sister Teófila de los Santos
Sœur Ana (Theany) Illuminada Nuñez
Sœur Marilyn Larocque
Sœur Mary Carten
Soeur Juana Beltrave Acuña (Cotuí)
Sœur Corinne Marquis

Les Religieuses Hospitalières de Saint-Joseph
www.rhsj.org


